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Porr M. Barsolm, un passlonné du futr-lr des vllles

et de l'environnemenI qu'il considète con-]me

étrol[ement liés, llest impératiI de développer
Les espaces !rbalns de façon à rédulre lelr eFtet

sur l'environnemen[. Mais il [aut aller encore plus

loin, selon lr-l , en rendant les villes résilientes devanI

les changemen[s cltmatiqles ac[uels. < Les ciange
men[s clrmatiques mportan[s onI des efFe[s

varlés tels qle la fon[e des calot[es çlacia res,

lne [réquence vraisemblabLemenI plls élevée
des vortex polarres ou des masses d'air humide et
chaud remontant du golte dl Mexique jusqu'aLl

Canada. Les var ations de température devjennenI

de plus en plus ex[rêmes, de sor[e qu'on parLe non

sellement de réchautfement climê[ique, mais alssi

de global werrdtng accompagné de cycles accélérés

d'inondatlons, de sécheresse, de chançements de

Iernperê[r]te fèp ces et n-leme c outagans pllls

violen[s, etc. TouIes ces manites[aIlons récen[es

torcenI les villes à préparer leurs intrasIrL-]cIUres

à srblr des chocs piysiqles plus tréqlen[s eI

importants. À Montréal, on pourta t s'attendre a

avoir une fléquence accrue de vôçues de chale!r ou

de pluie abondan[e. >

ROBERT LAPLANTE
D recteur génerêl
ns[itul- de recherche en éconcm e con[emporê ne ( RÉC]
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CHIMIE VERTE

'F;;t
.5.la

.T5

i*rX.:
ï

UN SECTEUR DE TIMMOBILIER INVENTIF

En cas d'événemen[s de pluie abondan[e, it Faudra

augmentef ['inFras[ruc[ute verte de la ville pour absorber
t'ovcÀ< do nlr ip:v:nf nr 'il n'.rffpinne le qvqf ème d'écrottf

vru,L uvu,,L Y! ,r I

AutremenI dit, selon Jean-Ftançois Barsolm, les parcs, les

[oits vef[s e[ les autfes types de vége[aux sont essenl'els
pouf absorber une grande partle de la ptuie el rédulre la

chateur accôbtante Dendant [es canicutes: < lI serait bon

d'ajou[er des arbres, même dans les aifes de sta[ionnement.

En Ëurope, ceftaines adminis[rations exigenI déjà que les

nouveaux sys[èmes de s[ationnemen[s aien[ [eur ptopre
pfocessus de [raitemenI secondaire d'eau de pIuie. Ên

hrcF il trr dra créer ces imrnprrhlpç rnmnoTr:nf r ne Sefie

de mesrrTes crri affénuernnf l'irrnerf des chrnqemen[SLJ YUi ULILI

clin aliqr,es,, exptique l'expett.

Deç in;f irf 'ves nrévenf iveq nlrrs éfendr eq nôr- récu'Te Ies

impacts enviTonnemen[aux son[ égatement an[iclpées,

no[ammenI par la Vilte de Montreal, qui souhaite tonder
s: cf raf écie de déveloooemenI sur une économie sobfe en

cafbone s'app.ryanI sur deux nouvelles indLSLf ies. lt s'agiI

de ['élec[ritication des [ranspor[s, avec l'énergie é[ecttique
pfopre, ainsi qr,e de [a cl'inie verte, peut-on lire dans [e

Plan d'ac[ion 2015-2017 du Service du développement
économique de la Vitte de Mon[réa[.

LA CHIMIE VERTE AU C(EUR

DU DÉVELOPPEMENT ÉCOI.IOTUIIQUC

Pour [e rnaire Denls Coderre, les deux tilières de [a chimie

verte eI de ['électritica[ion des [ransports s'insciivenI dans

la vision de développemenI de [a metropole axée sur une

transi[ion écologique au service de l'économie eI de [a

rré:Fion d'emnlois. I e maire nouf rit même l'ambi[ion de

voir Montréat( posi[ionnee dans le petoton de tele mondial

des viltes qui se 'nooi,isenI en amonl des changemen[s tiés

à l'environnemen[, pouf les diriger ptutoI que les subir>,

ainsi qu'i[ ['a exprimé tin 201 5.

Le déve[opoemenI de la titière de [a chimie ver[e cons-

li[ue une [angente priori[aire et stra[egique poLf ce posi-

tionnemenI avênt-gardis[e de [a me[fopote: en somme,

its'agit d'imptantet un Dole de compe[i[ivité axé sur [es

[echnologies propfes. En parattèle, un environnemenI

d'aFFaires Favotable réunissan[ [es enIreprlses-c[és eI

les institutions publiques concernées devrait soutenir ce

oôte oour [a transForma[ion des déFis environnementêux

en occasions d'aFFaires concrètes.

< La chimie ver[e esI impot[an[e pour Mon[réat et pour

['ensembte des économies du monde. Elte permeI de

produire des carburants de remp[acemenI pour l'attran-

chissemenI par rapport au pé[ro[e ainsi que de nouvetles

molécutes u[iles à [a tabrication de matérlaux innova[eurs.

Ces ma[ériaux DeuvenI servlr de nouvelles sIra[égies

d'etticacité écoénergétique en raison de [eur perFormance

plus grande, touI en perme[tant d'amétiorer le bi[an

carbone de la construction ou de La rénova[ion des bati-

n"ents u, expliqle Ie dirigeant de t'lREC, Robett Laptante.

llajou[e qu'une voie majeure d'amétiora[ion du bilan carbone

dans [e domaine immobilier concefne [e remptacemenI

des énergies tossiles pour [e chauFFage et [a cLimatisation

des éditices. < Les promoteurs et tes gestionnaifes

d'immeubles ont tout in[érê[ à u[i[lser l'étectricité, une

fessouTce ver[e ici, grâce au fecours à l'hydroélec[ricité.

lI est égalemenI possib[e de réduire la consomma[ion

d'énergiq cans [es bé[imen[s gréce à une isolation e[ à des

technotogies de ven[ila[ion amé[iotées comprenant les

matériaux composites utilisanI des Fibres na[urelles. Sans

compter que la production de tets matériaux peul donner

tieu à la créa[ion d'enIreprises oFFrant des emptois dans Ie

sec[eur manutacturie[), expose M. Lap[ante.

MONTRÉAL, LA MÉTROPOLE DE LA CHIMIE VERTE

Le dirigeant de t'lRÉC considère que MontréaI a [oul [e

po[entieIpour me[[re sut pied un cen[re de ptoduction de

biocarbutan[s en raison de son exper[ise feconnue en la

matière. lIest également contian[ è l'é9ard des possibltités

d'imptantation des équipements de bioraFFlnage utllisanI

des ma[ériets résid uets de déchets. n À Vatennes, ilexiste u n
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cen[fe de pfoduction d'éthano[ et de biocarburanI
q ui pou rrait se dévetopper davôn[age pour comb[er

les besoins en carburant de substitu[ion au Québec.

Dans ['esI de Montréal, [a création de centres

d'utilisation de ia biomasse provenant des ma[ièf es

résidueltes domes[iques est déjà à l'ordre du jour'

La Vltte de Montréalen[end construire un cenIre

de compos[age et une usine de blomé[hanisa[ion

qui pourraient bien cons[i[uer le débuI d'une

grappe industrie[e. >

Denis Coderre rêve aussi de Faire de Montréal un chet

de Fite nord-amérlcain en traitement de matières

organiques. Dans [e P[an d'action 2015-2017

du Service du dévetoppemen[ économique de

ta ViLle, [e souhait exprimé es[ même de hisser

Montréal au fang enviable de pionnière en tech-

notogies pfopres.

Commen[? En déve[oppant, d'une part, une titière

de biocarburants de deuxième eI de [roisième
généra[ions et une Fllière botanique et biologique

tondée sur les [echnologies de phytoremédiation

appliquées è [a décontamina[ion des [errains,

de même qu'à ta produc[ion de biomasse utile à

['industrie des biocarburan[s. Ce sonI des voles poul-

la réhabiiita[ion lndusIrieIle de l'est de ['Îie eI de

ses environs. D'auIte par[, deux auIres Flliètes sont

prévues: celte du polymère utllisant de nouvetles

matières premières issues de la biomasse (celtulose

et molécu[es pLateFormes produi[es) el celle du

Lraitement des matières résiduelles pouvan[ générer

diFFérents produits de remptacemenI des hydro-

carbures. La tilière des résidus organiques peut

aussi produire des tertillsanls qui pourraienI

servir à réhabititer [es sols contaminés. Luslne de

romnosface de Rivière-des-Pfôlries-Poin[e-aux-
Trembles constitue à ce[ égard un a[out impor[anI
pour cu[[iver Ie savoir-Faire monIréalais dans

ces domaines.

Outre des par[enaria[s de ta Vltte de Montréat

avec t'lns[i[ut de recherche en biotogie vege[ate

de l'Universi[é de Montréal eI de Polylechnique

Mon[réal aFin de mettre sur pied une chaire pour

la valorisation des matières résiduelles, la créa[ion

d'en[reprises montréataises innovan[es en chimie

veTte seTê Favorisée.

LAVENIR PROMETTEUR DE MONTRÉAL

Seton M. Laplan[e, ta possibitité de talre de Montréal

une métropole durable de premier plan exis[e téetle-

ment, car plusieurs en[reptlses locales exptorenI

déjà le po[en[ieI des molécules pfopfes d'otigine

ofgênique: < Nous avons déjà ptus d'une centaine

d'en[reprises à Mon[réal qui composen[ [a grappe

des polymères pouf [aquelle [e templacement
des motécutes d'origlne Fossite par des motécules

ofgèniques constitue un enjeu majeur. En tetevanl

ce défi, ces entreprlses oFttiront à MonIréatet
au Québec une nouvelle tillère indus[rielte pour

la conception de matériaux inédits deslinés à [a

consIruction, à ['embaltage, en ptus de produi[s

industtiets pius écotoglques. >

< Montréatô un énorme po[entiel pour devenir une

mé[ropote verte. Eile possede des atouts remarqua-

bles: des [essoufces scientiFiques de pointe, des

industriels innovateurs et un accès à des bassins de

ressoufces nalurettes tenouvetables êbondan[es

comme ['hydroélectrlcilé >, renchérlt Robert Laptan[e.

Étant donné aue Dtusieurs nations comme les

É[ats-Unls, ['AtIemagne et la Scandinavie rivatisenI

d'initia[ives pour s'atFranchir du pé[role, le choix de

me[[re oe t'avant [a ti[ière pronet[euse ce ta chin"ie

ver[e à MontréaI s'avère judicieux. Le Canada mise

égatemenI sur ce créneau en développant un pÔle

de chimie verte à Sarnla. ltrestera à déterminer qut

gagne[ô [a course en devenan[ [a métropote par

exce[[ence en chimie ver[e. *#


